II

Comment les Roumains appellent leurs eaux

et comment peut-on les classifier

Quels sont et d’où proviennent certains termes liés à l’eau. Provenant du substratum traco-dace on a des termes esentiels, tels: apă (eau), pârâu (ruisseau), izvor (source), tău (lac de montagne), mal (rivage). Probablement depuis la préhistoire on anommé le fleuve du Danube simplement Apa: les cataractes des Portes de Fer sont désignées traditionnellement par le nom Gherdap –gard de Apă (ç.a.d. clôture de l’eau).

Du latin on a fântână (fontana), puţ (puteum), râu (rivus), fluviu (flumen), mare (mar), lac (lacus), umed (humidus), vâltoare (voltoria).

Du vieux slave proviennent: gârlă (grulo – ruisseau), baltă (blato – marais), răstoacă (rastokŭ – derivation), iaz (iazŭ – lac artificiel), râmnic (rubnikŭ – lac à poissons).

Du serbe on a: ierugă – dérivation, mlaştină – marais.

Provenant du turc il y a: bent – réservoire, boaz – canal, ghiol – lac.

Le mot liman – lac à l’embouchure d’un cours d’eau, provient du grec.

Du hongrois proviennent: heleşteu – lac artificiel, borviz – eau minérale.

L’allemand nous a donné: şanţ – fossé, mărghilă – tourbière, rior – marais.

Répartition territoriale et quelques classifications des cours d’eau de la Roumanie. Pour les nécessités du cadastre des eaux roumaines on a distingué 15 bassins hydrographiques principaux: Tisa, Someş, Criş, Mureş, Bega, Timiş, Caraş, Nera, Cerna, Jiu, Olt, Vedea, Argeş, Ialomitza, Siret, Prut, Dunăre (qui reçoit les bassins précedents) et la Mer Noire (qui reçoit le Danube et quelques petits affluents de la Dobroudja).

Selon la longueur, le Danube a un cours de plus de 1000 km (1075 km); entre 500 et 1000 km ce sont les Prut, Mureş, Siret et Olt; entre 300 et 500 km il y en a 5 (le Someş, la Ialomitza, le Jiu, l’ Argeş, le Timiş); le reste a moins de 300 km.

La longueur d’un cours d’eau est importante pour la hydronymie, parceque un grand cours ne change jamais de nomètout au plus ce nom peut étre traduit dans la langue d’un nouveau peuple habitant ses bords.

En classifiant le réseau hydrographique mineur selon certaines qualités une série de groupements intéressants a résulté: selon la couleur (la plus riche), selon la qualité organoleptique de l’eau, selon l’aspect du cours, selon la manière de l’écoulement, selon le caractère aurifère, selon le caractère de la fôret dominant le bassin, selon certains animaux acquatiques et enfin en liaison avec les interventions de l’homme.
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